
Compte-rendu / Atelier 4

Animation: Jochen Hake (VDFG), Dorothee Wassener (coopération culturelle 
franco-allemande, bureau du plénipotentiaire)

Intervenants
Nathalie Guégnard, Ambassade de France en Allemagne
Jan Balke, Responsable de la formation, programme de mobilité pour les apprentis, 
Airbus
Jean-Michel Prats, FAFA, CCI Paris-Ile de France
Bernd Wiegele, Entrepreneur Kehl am Rhein
Claire Fuchs, Editrice (Naklar-Verlag)

Déroulement de l'atelier: Présentation des experts - Contributions des experts et 
questions du public - Groupes de travail sur lle rôle des associations 
bilatérales/comités de jumelage - Présentation du travail de groupe, discussion finale

1 – Des deux côtés du Rhin, même constat: Il est nécéssaire de revaloriser la 
formation professionelle et l'apprentissage. 
(J.M. Prats / Claire Fuchs)  Il y a une longue tradition d’apprentissage en France et 
pas de rétissence des entreprises, mais l'apprentissage est souvent considéré – à 
tort – comme une voie de garage. Problème d'image auprès des parents, dû à une 
mauvaise connaissance de la diversité des métiers, des filières et des niveaux. 
Aujourd’hui on peut faire un apprentissage du CAP au master. Les mentalités 
semblent changer, actuellement en France de plus en plus de jeunes viennent en 
entreprise pour préparer une licence ou un master. 
(B. Wiegele) En Allemagne il y a chaque année beaucoup de places d'apprentissage 
vacantes faute de candidats. En Allemagne aussi les jeunes préfèrent les filières 
universitaires.

Différences majeures entre la France et l'Allemagne (J.M. Prats / Claire Fuchs) 
En Allemagne on se prépare à un métier, en France on prépare un diplôme. 450.000 
apprentis en France. 1,5 Mio en Allemagne (2/3 des jeunes sont en formation 
professionelle)
Différence entre les différentes filières: Les apprentis ont moins de cours, mais un 
savoir faire plus important par rapport aux BTS par exemple.
Francais: Polychronique – Allemand: Monochronique
25% chômage des jeunes en France, 7% en Allemagne
Actuelllement on éxamine le modèle suisse/allemand en France. 

2 – Promouvoir la mobilité
La mobilité est un argument pour revaloriser les filières professionnelles 
Favoriser la mobilité permet d'améliorer l'accès à la langue. La langue n'est pas un 
obstacle mais une connaissance que l'on peut acquérir.
La formation à l’interculturel (la compréhension de l’autre) et plus importante que les 
pures connaissances linguistiques. Les séjours à l’étranger de jeunes apprentis le 
prouvent. Voir les exemples suivants: airbus et formation transfrontalière.
Au niveau gouvernemental, le but est d'instaurer un erasmus professionel. 

Airbus (Jan Balke)
Airbus est une entreprise internationale, avec un siège social à Toulouse et une 
direction franco-allemande. Langue locale + L'anglais (la lagnue de communication 
lors des „meetings“  et dès que qn ne parle/comprend pas la langue locale.). 



Le travail dans des équipes transnationales et la mobilité (également en dehors de 
l'Europe) doivent être ressenties comme des conditions normales de travail. 
La formation a lieu dans 4 pays (France, Allemagne, Espagne, Grande-Bretagne). Il 
n'est ni nécessaire/ ni souhaitable de développer un modèle de formation unique, 
chaque pays ayant un système différent qui fionctionne bien (à part en Espagne, où il
faut rattraper le retard). Le but est plutôt d'encourager la mobilité, par des 
programmes de mobilité intégrés dans les cursus de formation (stages dans 4 pays 
sur des thèmes extra-professsionnels p.ex. ateliers de théâtre ou de musique).

Formation transfrontalière (Bernd Wiegele)
Bernd Wiegele, ne parle pas le francais., c'est un pionnier de la  formation 
transfrontalière dans la région Kehl/Strasbourg.
Parce qu'il ne trouvait pas d'apprentis dans la région de Kehl, B. Wiegele est allé 
recruter des jeunes de l'autre côté de la frontière. Le chômage des jeunes atteint 
dans la région de Strasbourg 25%, à Kehl 4%. En 2013 l'agence franco-allemande 
pour l'emploi a vu le jour. Malgré les rétissances („au départ il a fallu les prendre au 
lasso“) il a commencé avec 6 jeunes sans connaissances en Allemand. En 2016 un 
jeune strasbourgeois était recu 1er à ses examens et donc meilleur apprenti au 
niveau national en Allemagne. Ces résultats sont encourageants et doivent permettre
d'intégrer d'autres publics (p.ex. Les réfugiés).

Ambassade de France (Nathalie Guégnard)
Volontarisme politique au niveau national. Informer sur les formations 
transfrontalières et sur la mobilité dans les manuels scolaires (Klett/Cornelsen au 
niveau national)
Journée à l’ambassade de france 22 janvier sera consacrée à la mobilité pendant 
l’apprentissage. Revoir le traité de l’Elysée. Elargir le franco-allemand aux pays 
francophones / germanophones.
Important de donner une place à la langue: Favoriser la mobilité pour améliorer 
l'accès à la langue.
Importance du partenariat: Entreprise/ecole (plate-forme ee)
OFAJ: Journees découvertes dans le pays partenaire, “Entreprendre le francais”

3 – Rôle des associations franco-allemandes et comités de jumelage – 
Propositions/Idées – Rôle de la FAFA/VDFG
Faire du lien an niveau local, motiver, relayer l'information sur les programmes de 
mobilité auprès des jeunes, des écoles/lycées professionnels. 
Participer à / organiser des journées d'information (travailler à l'étranger)
Sensibiliser sur les compétences interculturelles, promouvoir les retours d'expérience
Soutenir, accompagner les jeunes arrivant dans une ville/commune (ex. Démarches 
administratives, ouverture d'un compte sont impossibles sans connaissances 
linguistiques), 

VDFG/FAFA
Faire un état des lieux, des possibilités. Faire connaître les plates-formes (p. x.: 
Froodel, plate-forme ee (école/entreprise). Organiser des forums sur la formation 
profssionnelle et la mobilité au niveau régional (ex. comme à Chambéry)

Autres propositions concrètes:
En France: s’adresser aux missions locales. Ce sont des réservoirs de jeunes – 
aussi des jeunes en difficultés. Mais pas seulement.
P. Gauchard: Intégrer (si cela n'est pas déjà fait) la formation professionelle / 
transfrontalière (au salon de l'université franco-allemande (Forum.Franco-Allemand) 
qui se tient tous les ans à Strasbourg en novembre.


